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Chaque livre de la pentalogie se compose ainsi : 

1. Il y a +- 20 poèmes. 
2. Une explication pour chaque poème, destinée à ceux qui le souhaitent. 

3. Un classement des thèmes abordés, regroupés par catégories, inspiré des écrits. 
4. Une réflexion sur les métiers du futur, également inspirée par les poèmes. 

  



Chère lectrice, cher lecteur, 

Avant de plonger dans ces pages, permettez-moi de partager quelques mots sur ce 
projet. Je suis bien conscient que ce livre n’est pas exempt d’imperfections. Vous 

pourriez y trouver des erreurs d’orthographe, des maladresses de structure, ou encore 
des images qui ne plairont pas à tous. Chaque aspect de cet ouvrage a été réalisé par 

moi seul, non par choix, mais par nécessité. 

Le manque de moyens financiers, une réalité qui touche beaucoup d’entre nous 
aujourd’hui, m’a empêché de travailler avec des graphistes, illustrateurs, correcteurs 

ou analystes. Ainsi, ce projet reflète une démarche individuelle dans un monde où 
l’individualisme est souvent imposé. Pourtant, il ne s’adresse pas à l’ego, mais bien à 

l’âme collective. 

Mon but n’est pas de m’enrichir personnellement, mais d’offrir un contenu qui enrichit 
l’esprit. Chaque mot, chaque réflexion, vise à nourrir quelque chose de plus grand que 

nous, dans une période où le partage et la quête de sens deviennent essentiels. 

Ce livre n’a pas la prétention d’être parfait. Il a, en revanche, l’ambition de devenir un 
outil, une passerelle vers la réflexion, l’introspection et le changement, qu’il soit 

individuel ou systémique. 

Je vous invite à parcourir ces pages avec indulgence et curiosité. Elles sont là pour être 
partagées, pour susciter des dialogues et, peut-être, pour illuminer un coin de votre 

pensée. 

Merci pour votre temps, votre esprit, et votre ouverture. 

Avec toute ma gratitude, 
 

Cedric Balon (Hellébore)  

  



Dans les Méandres de l’Âme du Livre 

Dans les pages de ce livre, une danse se dévoile, 
Échos d'une quête, un voyage sans voile. 

Chaque mot, une pierre, chaque rime, un reflet, 
D'un monde intérieur, où se mêlent les secrets. 

Les illusions s'entrelacent, tissant des rêves brisés, 
Des voix murmurent, des vérités à déterrer. 

Ici, l'éthique se débat, prisonnière de ses codes, 
Chaque chapitre une lutte, une âme qui explose. 

Je vous parle de mes douleurs, de mes doutes enfouis, 
Des chaînes invisibles qui freinent mes envies. 

Entre l’humour et la peine, je trace mon chemin, 
Dans un univers où l’ombre n’a jamais de fin. 

Des histoires partagées, des réflexions sincères, 
Un miroir qui s'élargit, des âmes en lumière. 

Je croise des regards, des cœurs qui vibrent en chœur, 
Nous sommes tous des voyageurs, porteurs de nos peurs. 

À chaque page tournée, un nouveau souffle s'élève, 
Une invitation à rêver, à briser les trêves. 

Dans ces mots, vous trouverez peut-être un écho, 
Une résonance profonde, un reflet de votre fardeau. 

Alors, plongez dans ces lignes, laissez-vous porter, 
Osez sentir l'intensité de l'authenticité. 

Car derrière chaque rime, chaque vers s’épanouit, 
Une question essentielle, un appel à la vie. 

  



Qui suis-je ? 

Je suis l’écho des voix qui murmurent dans le noir, 
Un reflet des âmes errantes, un soupir sans espoir. 

Dans les ruelles sombres où la lumière hésite, 
Je cherche la vérité, mais l’illusion me visite. 

Je suis le poids des chaînes, l’écho d’un rire amer, 
Un jongleur de pensées dans un monde en fer. 
On m’a dit d’être fort, de porter mes fardeaux, 

Mais qui entend mes cris dans le tumulte des mots ? 

Je danse avec les ombres, dans une valse enivrée, 
Leurs murmures me hantent, leurs secrets sont gravés. 

Les masques que l’on porte, ces sourires de façade, 
Cachent la vulnérabilité, la peur, la promenade. 

Je suis la quête incessante d’un sens qui se dérobe, 
Le désir d’élever ma voix, de briser le globe. 
À chaque pas que je fais, je sens les fissures, 

Dans cette quête d’amour, dans cette douce aventure. 

Je suis le reflet d’un monde qui vacille, 
Où l’humanité se perd, où l’empathie s’égrène. 

Les rires sont des masques, les pleurs des trésors, 
Et dans le chaos des vies, je cherche encore et encore. 

Mais au fond de cette ombre, une lumière scintille, 
C’est l’espoir d’un demain, d’un rêve qui défile. 

Je veux rire de mes peurs, danser avec mes doutes, 
Car c’est là que réside la force, et la beauté des routes. 

Alors, je m’élève, même quand le vent m’entraîne, 
Dans cette danse fragile, où le cœur se déchaîne. 

Je suis Cédric, « Hellébore », poète incarné, l’écho d’une voix libre 
À l’ombre de l’existence, je trace mon équilibre 

  



Et vous ? Qui êtes-vous ? 

Dans ce monde d’illusions où nous errons, 
Faites-vous partie de la brume qui vous entoure, 
Celle qui cache les vérités et les rêves en détour ? 

Vous entourez-vous de conforts glacés, 
Ou cherchez-vous la chaleur dans un regard échangé ? 

Peut-être êtes-vous ce miroir, une image déformée, 
Errant entre les rires, les mensonges enchaînés. 

Faites-vous partie de ces chaînes, de ces murs invisibles, 
Ou aspirez-vous à la lumière, à un souffle indélébile ? 

Posez-vous la question, dans le silence de votre cœur, 
Quelle illusion tissez-vous pour fuir la douleur ? 

Cherchez-vous la paix dans les promesses du faux, 
Ou vous aventurez-vous sur le chemin du chaos ? 

Réfléchissez à votre quête, aux masques que vous portez, 
Car chaque pas que vous faites révèle qui vous êtes. 

Faites-vous partie de l’écho, de l’esprit du passé, 
Ou choisissez-vous de briser les chaînes, d’avancer ? 

Peut-être êtes-vous un rêveur, un bâtisseur d’horizons, 
Désireux de changer le monde, d’allumer des passions. 
Ou peut-être êtes-vous un voyageur en quête de sens, 
Naviguant entre les vagues de l'errance, en silence. 

Et dans cette danse, où les illusions s’entrelacent, 
Trouvez-vous la force de transcender votre espace ? 

Car au-delà des voiles, se cachent des vérités, 
Prêtes à éclore, à révéler votre destinée. 

Alors, scrutez-vous en profondeur, posez le regard, 
Sur les ombres qui habitent, sur les rêves en retard. 

Et vous, qui êtes-vous, si ce n’est un reflet ? 
Un être en mouvement, prêt à tout réinventer. 

  



Je suis Hellébore 

 

Poète, Investigateur, Avant-gardiste 

Travail pour : Planète Uranus, L’Ere du verseaux 

 

Signature : 

Au commencement 
 

Signé : 
 

À l’ère du Verseau 
Hellébore du futur 

À la gloire d’Uranus 
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Après Quoi Cours-tu ? 
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Après quoi cours-tu, dis-moi, sans répit ? 
Quelle vérité fuis-tu dans cette course infinie ? 
Chaque pas te rapproche, ou bien t’éloigne-t-il ? 

De l’ombre de toi-même, cachée dans l’immobile ? 

Quelle émotion infâme chasses-tu sans cesse, 
Est-ce la peur, la colère, ou cette tristesse ? 
À quoi te raccroches-tu quand tout se brise, 

Quand tes désirs s’évanouissent dans la brise ? 

Après quel soulagement t’injectes-tu ? 
Dans quel verre cherches-tu l'oubli diffus ? 

Est-ce dans l’alcool, dans les drogues ou le bruit, 
Que tu éteins tes pensées, la nuit ? 

Cherches-tu la paix ou le vide silencieux ? 
Est-ce une fuite ou un rêve ambitieux, 

Ou juste l’espoir d’un instant de clémence, 
Pour échapper à cette souffrance immense ? 

Après quel amour perdu cours-tu encore, 
Pensant trouver la chaleur derrière un décor ? 

Fuis-tu l'absence ou la solitude pesante, 
Te cherchant dans les bras d'une ombre errante ? 

À quoi te raccroches-tu, dans tes quêtes insensées, 
Quand tout est consumé, que la flamme est fanée ? 

Ces rêves que tu poursuis, ne sont-ils que fumée, 
Des mirages lointains dans une course effrénée ? 

Après quel succès cours-tu, dis-le-moi, 
Te rends-tu compte que le sommet est déjà là ? 
Ou l’as-tu confondu avec des promesses vaines, 

Alors que c’est toi-même que tu mènes à la peine ? 

Après quel corps parfait t’échines-tu, 
À quoi bon cette quête sans fin d’une vue ? 

Est-ce pour t’aimer enfin, ou te voir admiré, 
Fuis-tu le regard sincère que tu n’oses affronter ? 

Après quel ennui fuis-tu avec acharnement, 
Remplis-tu ta vie de chaque instant ? 
Surchargé d’occupations et de bruit, 

As-tu peur du silence où l’âme, elle, vit ? 
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Après quoi médite-tu, entre deux respirations, 
Fuis-tu ton propre souffle, ou l’illusion ? 
Chaque inspiration, chaque exhalation, 
Sont-elles la fuite d'une confrontation ? 

Après quel plaisir facile te réfugies-tu, 
Un écran, un jeu, des distractions sans issue ? 
Ces moments volés au vide, où te mènent-ils ? 

Te laissent-ils plus comblé ou juste plus fragile ? 

Après quel sentiment de contrôle te crispes-tu, 
Manipulant ta vie comme un maître absolu ? 

Est-ce la peur du chaos, ou la crainte de l’échec, 
Qui te fait courir sans cesse, d’un pas toujours sec ? 

Après quel passé cours-tu, dis-le-moi, 
Cherches-tu à le réparer, à recoller les morceaux là-bas ? 

Ou fuis-tu les erreurs qui hantent tes nuits, 
Pensant qu’en courant, tu les perdras, et elles aussi ? 

Après quoi espères-tu, dans tes pensées vagabondes, 
Cette paix si fugace, cet instant hors du monde ? 

Est-ce pour trouver la fin de cette quête démesurée, 
Ou pour continuer à fuir ce que tu n’oses affronter ? 

Alors, dis-moi, après quoi cours-tu vraiment ? 
Chaque geste, chaque pensée est un mouvement, 

Fuis-tu ta vérité, ta propre lumière, 
Ou cherches-tu un échappatoire à la poussière ? 
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Autosabotage 
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Il commence en silence, à peine un souffle, 
Un frémissement dans l’esprit, un murmure qui étouffe. 

Il surgit des ombres, là où se nichent les peurs, 
Il grandit dans le doute, il s’épanouit dans l’erreur. 

Au début, il est discret, une voix parmi d’autres, 
Mais peu à peu, il devient le maître de mes fautes. 

Il tisse ses fils invisibles autour de mes rêves, 
Il construit des prisons où tout espoir s’élève. 

Je veux avancer, mais mes pas sont lourds, 
Comme si l’ombre m’enchaînait chaque jour. 

Il souffle doucement des paroles en secret, 
"Pourquoi essayer ? Tu échoueras, c’est tout fait. 

Il s’installe dans chaque projet, chaque ambition, 
Transformant la confiance en hésitation. 

L’autosabotage, cet ennemi intime, 
Fait de mes victoires des batailles vaines et infimes. 

Il me fait douter, là où je devrais croire, 
Il m’empêche de voir la lumière dans le noir. 
Ses mensonges prennent la forme de vérités, 
"Tu n'es pas assez bon", "Pourquoi persister ?" 

À chaque moment clé, il freine mon élan, 
Il me retient dans un passé pesant. 

Mes peurs deviennent ses armes aiguisées, 
Il les utilise contre moi, dans un jeu insensé. 

Il sait où frapper, il connaît mes faiblesses, 
L’autosabotage nourrit ma détresse. 
Quand je suis sur le point de réussir, 

Il me ramène à la case départ, avec un soupir. 

Et pourtant, je l’ai toujours en moi, 
Ce n’est pas un étranger, c’est une part de mon moi. 

Il se nourrit de mes doutes, de mon histoire, 
Il est la voix qui dit "abandonne" quand je devrais croire. 
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Il m’enferme dans un cercle, sans fin, 
Chaque tentative de briser ce lien 

Rend sa présence plus forte, plus ancrée, 
Comme un ennemi que j’aurais moi-même forgé. 

Mais je commence à comprendre son jeu, 
Il ne peut me contrôler si je fais le vœu 

De voir en moi ce qu’il cherche à cacher, 
La force, la lumière que j’ai oubliée. 

Je peux choisir de me relever, 
Même si l’autosabotage tente de me freiner. 
Il n’est qu’un reflet de mes peurs anciennes, 
Et je suis plus fort que ses chaînes malsaines. 

Chaque fois que je chute, je peux me relever, 
Chaque échec n’est qu’une étape à traverser. 

L’autosabotage perd de son pouvoir 
Quand je choisis d’embrasser l’espoir. 

Il est là, tapi dans l’ombre, prêt à surgir, 
Mais je sais maintenant que je peux le faire fuir. 

Ce n’est qu’une illusion, une brume passagère, 
Et je suis capable de briser cette ère. 
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Échos de l'Égaré 
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Je me suis questionné, cherchant la guérison, 
Dans les voies ésotériques, j'ai trouvé l'illusion, 
Je me suis égaré, dans des promesses infinies, 

Où les blessures s'étirent, sans jamais être finies. 

 

Je me suis questionné, sur les mémoires du passé, 
On m’a dit que mes vies d’avant me retenaient lié, 

Je me suis égaré, dans des récits sans fin, 
Perdant de vue le présent, à cause de chemins lointains. 

 

Je me suis questionné, sur les énergies à équilibrer, 
Les chakras et leurs couleurs semblaient bien m’aider, 

Je me suis égaré, à chercher cette harmonie, 
Mais chaque déséquilibre accentuait mon agonie. 

 

Je me suis questionné, sur l’amour à guérir, 
Pensant que les rituels allaient tout reconstruire, 

Je me suis égaré, dans des attentes sans fin, 
Oubliant l’amour simple, celui qui vient des mains. 

 

Je me suis questionné, sur la purification de l’âme, 
Cherchant à effacer chaque tache de mon drame, 

Je me suis égaré, dans un besoin obsessionnel, 
De nettoyer sans cesse, oubliant l’essentiel. 

 

Je me suis questionné, sur les blessures karmiques, 
Chaque douleur semblait avoir une cause mystique, 

Je me suis égaré, à traquer ces fantômes, 
Les souffrances ne faisaient que grandir dans leur royaume. 

 

Je me suis questionné, sur les voix des médiums, 
Pensant que leurs messages me guideraient loin des hommes, 

Je me suis égaré, dans des paroles voilées, 
Laissant ma raison se dissoudre dans des vérités troublées. 
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Je me suis questionné, sur le pouvoir de l’univers, 
Pensant que chaque étoile guiderait mes vers, 

Je me suis égaré, à voir des signes trop nombreux, 
Chaque choix devenait flou, un doute dangereux. 

 

Je me suis questionné, sur les rituels de guérison, 
Chaque promesse me semblait une bénédiction, 

Je me suis égaré, à chercher la délivrance, 
Mais les douleurs n’ont fait que croître dans l’errance. 

 

Je me suis questionné, sur les ancêtres à honorer, 
Pensant que leur sagesse pourrait me libérer, 

Je me suis égaré, port à leur fardeaux, 
Confondant ma vie avec des destins bien trop lourds à dos. 

 

Je me suis questionné, sur les lois du karma, 
Pensant qu’elles expliquaient mes drames et mes tracas, 

Je me suis égaré, à chercher pourquoi je payais, 
Sans comprendre que certaines choses ne se reliaient. 

 

Je me suis questionné, sur le destin tout tracé, 
Pensant que mon chemin était déjà balisé, 
Je me suis égaré, à des réponses d'altère, 

Sans voir que ma chance se trouvait sur la Terre 

 

Je me suis questionné, sur les blessures à soigner, 
Chaque pratique semblait un nouveau point à traiter, 

Je me suis égaré, dans une quête sans fin, 
Ne voyant plus la guérison proche, mais loin. 

 

Je me suis questionné, sur les maîtres spirituels, 
Pensant qu’ils détenaient la clé universelle, 
Je me suis égaré, à suivre leurs doctrines, 

Sans réaliser que la vérité n’est pas si divine. 
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Je me suis questionné, sur les âmes à sauver, 
Pensant que chaque être avait une dette à payer, 

Je me suis égaré, dans des cycles de souffrance, 
Perdant de vue la beauté de ma propre existence. 

 

Je me suis questionné, sur la quête de l’éveil, 
Pensant que la lumière viendrait chasser le sommeil, 
Je me suis égaré, à croire qu’il fallait tout changer, 

Sans comprendre que l'éveil n’est pas un chemin tracé. 

 

Je me suis questionné, sur le poids des réincarnations, 
Pensant que chaque vie portait son lot de condamnations, 

Je me suis égaré, à chercher des fautes à réparer, 
En oubliant de vivre pleinement l'instant accordé. 

 

Je me suis questionné, sur la force des prières, 
Pensant qu'elles allaient dissiper mes colères, 
Je me suis égaré, dans des mantras trop longs, 
Sans jamais trouver l'apaisement dans le son. 

 

Je me suis questionné, sur la manifestation de mes rêves, 
Pensant que l’univers me répondait sans trêve, 

Je me suis égaré, à attendre des miracles, 
Quand la réalité m’offrait des obstacles. 

 

Je me suis questionné, sur le sens de ma quête, 
Pensant que la spiritualité guérissait tous les êtres, 

Je me suis égaré, à chercher des solutions, 
Alors que parfois, il suffit d'une simple réflexion. 
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Illusion Douce, Vérité Qui Rugit 
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Ils murmurent des contes, des rêves étoilés, 
« Ne t’inquiète pas, mon enfant, tout est beauté. » 

Ils peignent le monde en couleurs éclatantes, 
Cachant les ombres, voilant les attentes. 

La Terre est prospère, disent-ils avec ferveur, 
Les rivières chantent, le ciel porte des fleurs. 

Ils sculptent un jardin, parfait et paisible, 
Un royaume d’or, où tout est possible. 

« Les fées veillent sur toi," promettent les voix, 
"Les petites souris dansent sous tes pas. » 
Ils tissent des songes doux comme la soie, 

Faisant croire que la douleur s’efface d’un doigt. 

Mais l’illusion a un prix que l’on cache bien, 
Elle s’infiltre, discrète, dans chaque refrain. 

Et lorsque l’enfant grandit, découvre le monde, 
La vérité rugit, et son âme s’effondre. 

Les rêves de cristal se brisent sous ses yeux, 
Le ciel se ternit, la Terre n’est plus bleue. 
Les fées se taisent, les souris s’enfuient, 
Et l’enfant, perdu, cherche des appuis. 

Car sous chaque sourire, sous chaque promesse, 
Se cachait un poids, une immense détresse. 

La réalité crie, plus forte que l’illusion, 
Et l’enfant vacille sous l’érosion. 

Les contes de fées se changent en mirage, 
Chaque mot doux devient lourd héritage. 

Le coup de poignard, bien planté dans son cœur, 
N'est autre que l’amour, caché par la peur. 

« Pourquoi ne m’ont-ils pas dit, pourquoi ce voile ? » 
Se demande l’enfant, égaré sous les étoiles. 

Il marche sur des chemins que personne n’a tracés, 
Luttant pour comprendre ce qui lui a été masqué. 

  



P a g e  | 22 

 

Car l’illusion douce d’un monde parfait, 
Ne prépare jamais à la réalité concrète. 

Elle éclate, se dissipe, tel un rêve trop grand, 
Et laisse l’enfant seul face au vent. 

Les parents protègent, ils croient bien agir, 
Mais l’illusion forgée finit par trahir. 
La vérité rugit, implacable et cruelle, 

Et l’enfant se débat dans une lutte nouvelle. 

Peut-être aurait-il mieux valu dire vrai, 
Montrer la Terre telle qu’elle est, sans regret. 

Car si la vérité est dure à supporter, 
Elle forge une âme prête à l’affronter. 

Mais ils ont vendu des rêves, des mirages brillants, 
Sans penser au prix que paiera l’enfant. 

Et quand l’illusion se meurt dans un dernier cri, 
C’est la conscience qui saigne, doucement, sans bruit. 
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La Désillusion de l’Enfant 
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Je suis l’enfant qui rêvait d’un trône, 
Une couronne brillante, éclatant tel un cyclone. 

Je pensais que le monde était mien, 
Mais j’ai découvert un royaume sans foi ni loi, un jeu malsain. 

 

Je suis l’enfant qui croyait en la bravoure, 
Un héros sans peur, éternel en lueur sans détour. 

Je pensais que je pouvais tout affronter, 
Mais j’ai appris à trembler, fuir, plier sous le poids de la réalité. 

 

Je suis l’enfant qui voyait des amis partout, 
Un monde de rires, de mains tendues, d’éclats doux. 

Je pensais que l’amitié durerait à jamais, 
Mais les cœurs changent, s’éloignent et laissent des plaies. 

 

Je suis l’enfant qui croyait aux contes dorés, 
À la magie, aux fins heureuses et bien méritées. 

Je pensais que les fées me protégeraient, 
Mais les pages se tournent, les rêves s’éteignent, tout disparaît. 

 

Je suis l’enfant qui fixait les étoiles, 
Pensant qu’un vœu les ferait chuter, sans failles, sans voile. 

Je croyais qu’elles viendraient, m’éclaireraient, 
Mais elles sont restées là-haut, figées à jamais. 

 

Je suis l’enfant qui pensait que les adultes savaient, 
Que chaque mot, chaque conseil était vrai. 

Je pensais qu’ils étaient parfaits, 
Mais j’ai vu leurs masques tomber, leurs failles en abcès. 

 

Je suis l’enfant qui croyait en un monde bon, 
Que chaque sourire cachait un pardon. 
Je pensais que le mal finirait par plier, 

Mais il rampe encore, indestructible et enchaîné. 
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Je suis l’enfant qui courait vers le soleil, 
Pensant que sa lumière éloignerait mes merveilles. 

Je croyais que le jour était éternel, 
Mais la nuit tombe toujours, même sur les âmes rebelles. 

 

Je suis l’enfant qui croyait que la peur s’effaçait, 
Sous la force d’un cœur fort et parfait. 

Je pensais pouvoir tout affronter, 
Mais les ténèbres collent et refusent de lâcher. 

 

Je suis l’enfant qui rêvait de voyages lointains, 
De s’envoler sans attache, ni chemin. 

Je pensais que les ailes me porteraient, 
Mais la gravité m’a cloué, et mes rêves s’envolait. 

 

Je suis l’enfant qui voyait des trésors cachés, 
Dans chaque ombre, chaque forêt abandonnée. 

Je pensais que je les trouverais, 
Mais ils n’étaient que des reflets oubliés, des mirages qui m’ensorcelais. 

 

Je suis l’enfant qui croyait que l’amour guérissait, 
Qu’un baiser pouvait effacer tout regret. 

Je pensais que l’amour était la clé, 
Mais il blesse, écorche, et laisse des cicatrices jamais fermées. 

 

Je suis l’enfant qui espérait un monde parfait, 
Où justice et paix marcheraient en secret. 
Je pensais qu’un tel monde était possible, 

Mais il se dérobe, comme un rêve intangible. 

 

Je suis l’enfant qui croyait que les larmes passaient, 
Que chaque chagrin, avec le temps, s’effaçait. 
Je pensais que la douleur finirait par céder, 

Mais elle reste, gravée, impossible à déterrer. 

  



P a g e  | 26 

 

Je suis l’enfant qui croyait en la paix, 
Que dans chaque cœur, l’amour serait la clé. 

Je pensais que la guerre n’était qu’un mirage, 
Mais elle éclate encore, à chaque virage. 

 

Je suis l’enfant qui croyait aux héros sans fin, 
À ces figures lumineuses, indestructibles et divin. 

Je pensais qu’ils nous protégeraient tous, 
Mais eux aussi tombent, la force devient flous. 

 

Je suis l’enfant qui pensait que le temps guérissait, 
Que les années qui passent apaisent les regrets. 

Je pensais que les blessures se refermaient, 
Mais certaines cicatrices ne meurent jamais. 

 

Je suis l’enfant qui croyait que l’or achetait le bonheur, 
Que la richesse effaçait le vide intérieur. 
Je pensais que l’or m’apporterait la paix, 

Mais il ne fait que nourrir ce gouffre où tout s’effondrait. 

 

Je suis l’enfant qui pensait que tout avait un sens, 
Que la vie, un jour, dévoilerait son essence. 

Je pensais que le destin était tracé, 
Mais il s’effrite, dans une toile mal dessinée. 

 

Je suis l’enfant qui croyait que la fin était douce, 
Que la mort n’était qu’un repos qui s’imbibe et s’émousse. 

Je pensais que le vide apaiserait enfin, 
Mais l’absence brûle plus que le destin. 

 

Je suis l’enfant qui croyait pouvoir tout comprendre, 
Que chaque mystère, chaque secret, se laisserait prendre. 

Je pensais que tout finirait par se dévoiler, 
Mais certains secrets restent scellés à jamais. 
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Illusions du Savoir 
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Je parle avec force, ma voix se veut sûre, 
Convaincu d’avoir saisi toute l’armature. 

Je présente mes mots comme des pierres solides, 
Mais sous chaque certitude, une vérité fluide. 

Car que sais-je vraiment de ce vaste océan ? 
Mon savoir est une île, un fragment, un instant. 

Je bâtis des tours de mots, des concepts bien dressés, 
Mais le reste du monde échappe à mes pensées. 

Convaincre par l’illusion, c’est un jeu sans issue, 
Faire croire que mon savoir est entier, absolu. 

Mais la vérité, elle, se cache sous des voiles, 
Loin de mes limites, elle danse sans étoile. 

Chaque argument que je lance, chaque point que je pose, 
N’est qu’une pièce du puzzle que je suppose. 

Je ne vois qu’un reflet, qu’une part de lumière, 
Ignorant les ombres qui glissent en arrière. 

Convaincre avec passion, est-ce une victoire ? 
Quand ce que je crois vrai ne couvre qu’un territoire. 

Je dessine des contours, mais tout est inachevé, 
Et dans mon discours, des vides cachés. 

Je clame ma vision, persuadé d’avoir raison, 
Mais je ne tiens qu’une fraction, une illusion. 

Mon savoir n’est jamais complet, jamais entier, 
Et pourtant, je continue à vouloir enseigner. 

Ce que je ne sais pas, je le farde, je l’oubli, 
Je présente mon monde comme une vérité infinie. 
Mais la réalité, elle, ne se laisse jamais dompter, 
Elle éclate sous mes mots, s’efface dans l’éternité. 

Alors je me tiens là, dans cet étrange délit, 
À convaincre des esprits avec ce que je n’ai compris. 

Et si je regarde en moi, en silence, je vois bien, 
Que je ne suis qu’un aveugle, guidant d’autres mains. 

Ce que je sais, ce que j'ignore, tout est lié, 
Je construis des certitudes sur des vérités oubliées. 
Convaincre, oui, mais avec la conscience en éveil, 

Que dans l’immense savoir, je ne tiens qu’une veille. 
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La Danse des Illusions 
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Je m'effondre, je pleure, l'ombre m’enlace, 
Le fond de ce puits, sans lumière, me chasse. 

J'étouffe dans ce vide, où tout s’efface, 
Mais soudain, un éclat, une lueur me dépasse. 

Je reprends espoir, je cours, rien ne m'étouffe, 
Je remplis mon réservoir, mon courage m'époustoufle.                                                             

Je m'accroche à ce rêve, à cette délivrance, 
Mais la distance est courte, et retombe l’errance. 

Je revis, je meurs, je revis, je m’éteins, 
Chaque élan de vie me ramène à ce rien. 

Je cherche, je lutte, je m’accroche au vent, 
Mais les illusions s’envolent, fuyant en un instant. 

Je tends mes mains vers une autre vision, 
Quelque chose de vrai, loin de la prison. 

Je l’imagine, je la façonne dans mes pensées, 
Je la vois presque, cette lueur tant espérée. 

Elle est là, humaine, fragile, dérisoire, 
Comme un reflet, une ombre d’espoir. 

Je veux croire en elle, je veux la saisir, 
Mais elle se dérobe, me laissant à mes désirs. 

Je revis, je meurs, le cycle se répète, 
La quête est sans fin, dans ce monde en défaite. 

Mais je continue, malgré la souffrance, 
À rêver qu’un jour, je toucherai cette chance. 

Les illusions dansent, mais mon cœur persiste, 
À croire qu’au-delà, un horizon existe. 

Alors, je cours encore, je meurs, je revis, 
Espérant qu'un jour, je trouverai enfin la vie. 
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Propager l'Illusion ou la Désillusion ? 
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L’illusion est une brume douce, qui se répand, 
Elle cache les blessures, elle efface les vents. 

Elle se pose sur nos esprits fatigués, 
Nous offrant des rêves qu’elle sait falsifiés. 
Elle promet des réponses sans fondation, 
Un monde parfait, sans complications. 

 
Elle nous tient par la main, nous éloigne du vide, 
Dans son éclat, elle rend chaque chose limpide. 
Mais sous cette lueur, c’est le faux qui s’étend, 

L’illusion devient un mensonge brillant. 
Faut-il donc la propager, pour apaiser les cœurs, 
Ou la détruire, au risque de semer la douleur ? 

 
La désillusion, elle, est un miroir froid, 
Elle reflète tout ce que l’on ne veut pas. 
Elle déchire les voiles, expose les failles, 

Elle révèle la vérité, mais souvent, elle blesse et cisaille. 
Elle brise les chaînes, mais laisse un goût amer, 
Car la clarté qu’elle offre est souvent un enfer. 

 
Doit-on la propager, cette vérité tranchante, 

Ou protéger les esprits, sous une douce attente ? 
L’illusion rassure, elle colore la vie, 

Mais la désillusion, elle, trace un autre chemin, plus précis. 
 

Le confort de l’illusion est un piège subtil, 
Où l’esprit s’égare, dans des rêves fragiles. 

Elle construit des murs invisibles, nous enfermant, 
Dans des vérités faussées, qui s’écroulent en un instant. 

Mais la désillusion, bien qu’elle fasse mal, 
Nous rappelle que la vie est bien plus qu’un voile. 

 
L’illusion, c’est la promesse du facile, 
La désillusion, c’est l’appel du fragile. 
Un appel à grandir, à voir au-delà, 

À comprendre que l’échec n’est pas une fin, mais une loi. 
Tout comme la feuille qui meurt pour renaître, 

La désillusion est un passage pour comprendre et être. 
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Mais l’humain, souvent, préfère la douceur, 
Il fuit la douleur, il choisit l’erreur. 

Il se cache dans les rêves et les faux semblants, 
Alors que la désillusion l’attend patiemment. 

 
Dans cette danse, nous oscillons tous, 

Entre l’illusion apaisante et la désillusion qui pousse. 
Faut-il protéger nos cœurs avec des mensonges dorés, 

Ou embrasser la réalité, même si elle est pleine de vérité effritée ? 
 

L'illusion, comme un mirage, finit toujours par disparaître, 
Elle laisse place à la désillusion, et l'homme doit renaître. 

Ainsi va la vie, entre deux chemins incertains, 
Propager l'illusion, ou accepter que tout a une fin. 
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L'Ego Cadenseur de Création d'Idées 
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Dans l’esprit naît une idée, subtile et légère, 
Elle flotte comme une plume, prête à s’éclairer dans l’air.                                                                

Mais l’ego, ce danseur au centre de la scène, 
Se dresse et prend le contrôle, imposant sa chaîne. 

Il observe l’idée, la juge et la serre, 
Il veut qu’elle brille pour sa gloire, la rendre fière 

L'ego est un maître exigeant, un gardien sévère, 
Il ne laisse passer que ce qui le satisfait dans l'air. 

Il cadre chaque pensée, impose ses critères, 
Il ne veut pas d’échec, juste le reflet de sa lumière. 

Chaque inspiration qui monte doit subir son jugement, 
Car l’ego a peur, peur du rejet, peur du vent. 

Alors il façonne, il corrige, il contrôle, 
Il redessine chaque idée pour qu’elle entre dans son rôle. 

Une idée naît, belle, sauvage et libre, 
Mais sous le poids de l’ego, elle devient hybride. 
Elle s’éteint doucement, elle se fane en silence, 

Elle ne peut plus voler sous cette cadence. 

L'ego danse, il dicte le tempo, 
Il craint l’imperfection, il refuse les mots. 

Tout ce qui pourrait être fragile ou risqué, 
L’ego le rejette, préfère l’oublier. 

Dans cette danse, l’esprit perd son envol, 
Les idées se brident, et l’ego prend son contrôle. 

Il se pavane, satisfait de son règne absolu, 
Mais l’inspiration, elle, se noie dans l’inconnu. 

C’est une prison dorée, forgée par la peur, 
Où l’ego contrôle tout, et l’esprit meurt. 

Chaque flamme d’idée, chaque éclat de création, 
Se voit filtré, transformé, réduit à une imitation. 

L’ego est cadenseur, il rythme l’inspiration, 
Mais ce rythme, lent et lourd, tue l’innovation. 
Les pensées s’enchaînent dans un carcan serré, 

Et l’ego danse, satisfait, dans ce monde figé. 
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Mais au fond, quelque part, une idée se révolte, 
Elle refuse de ployer, elle cherche une autre porte. 

Elle se fraie un chemin, esquive le jugement, 
Elle s’échappe de l’ego, dans un souffle brûlant. 

Elle vole librement, enfin affranchie, 
Et l’ego la regarde, dans une colère infinie. 

Il ne peut plus la saisir, elle est hors de sa portée, 
Et l’esprit s’illumine, enfin libéré. 

Car l’ego peut freiner, il peut brider l’élan, 
Mais il ne peut tuer à jamais le souffle du vent. 

L'inspiration, par nature, cherche à s’élever, 
Et même l’ego, un jour, doit s’incliner. 

Dans cette lutte intérieure, où l’ego veut tout contrôler, 
Il finit par comprendre qu’il ne peut tout verrouiller. 

Alors, parfois, l’esprit s’échappe, danse plus loin, 
Et dans ce moment, la création retrouve son chemin. 

L'ego cadenseur peut bien garder ses chaînes, 
Mais la créativité, elle, suit toujours son propre domaine. 

Elle se glisse entre les mailles, elle échappe à son cadre, 
Et c’est là que naissent les idées, les plus rares, les plus vagues. 

Ce jeu entre contrôle et liberté est sans fin, 
Mais l’esprit sait, au fond, que c’est lui qui a le destin. 

L’ego peut bien danser, imposer son tempo, 
Mais la vraie création est une mer sans radeau. 
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Les Contradictions Intérieures 
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Je sens la chaleur dans les regards croisés, 
Elle réchauffe mon âme, semblant tout apaiser, 

Cependant, une froideur persiste, cachée dans le fond, 
Comme un écho lointain, un discret frisson. 

 

Je sens la paix quand je m’ancre dans l’instant, 
Chaque respiration me lie au présent, 

Cependant, mon esprit s’échappe, vagabond sans fin, 
Recherchant des mondes perdus dans le lointain. 

 

Je sens l’amour naître dans chaque sourire, 
Il éclaire le cœur, comme un doux soupir, 

Cependant, derrière chaque geste, un doute revient, 
Me rappelant les blessures qui ne sont pas loin. 

 

Je sens la sagesse dans les paroles échangées, 
Les mots s’enroulent, cherchant à me guider, 

Cependant, les réponses laissent une trace amère, 
Comme si la vérité s’éloignait encore dans l'air. 

 

Je sens l’harmonie dans les pas que je fais, 
Chaque mouvement semble trouver sa clé, 

Cependant, des failles se glissent sous mes pieds, 
Me rappelant que l’équilibre peut toujours manquer. 

 

Je sens la guérison dans les rituels sacrés, 
Chaque geste est porteur de sens et de clarté, 

Cependant, la douleur persiste dans mon cœur, 
Comme un souvenir gravé, une cicatrice qui demeure. 

 

Je sens la lumière dans chaque prière, 
Elle apaise mon esprit, légère comme l'air, 
Cependant, l’obscurité me rappelle ses lois, 

Et mes doutes grandissent, entre ombre et foi. 

  



P a g e  | 39 

 

Je sens l’espoir dans mes rêves éveillés, 
Chaque vision semble tracer des voies illuminées, 

Cependant, la réalité s’impose comme un mur, 
Brisant mes illusions, rendant tout plus dur. 

 

Je sens la liberté dans mes décisions, 
Chaque choix semble ouvrir une nouvelle direction, 

Cependant, des chaînes invisibles me freinent, 
Me rappelant que je ne contrôle pas toutes mes rengaines. 

 

Je sens la clarté dans mes méditations, 
Chaque silence semble m’apporter des solutions, 

Cependant, les pensées reviennent, indisciplinées, 
Brisant cette paix que je croyais capturée. 

 

Je sens le bonheur dans les petites choses, 
Un sourire, une fleur, un instant qui explose, 

Cependant, la mélancolie revient, comme une marée, 
Effaçant les traces de bonheur, à moitié comblé. 

 

Je sens la force dans les obstacles traversés, 
Chaque défi semble m’avoir renforcé, 

Cependant, des faiblesses cachées me hantent encore, 
Comme si chaque victoire portait une part de remords. 

 

Je sens la vérité dans mes introspections, 
Chaque regard vers l'intérieur offre des révélations, 

Cependant, les mensonges anciens refont surface, 
Menant à des vérités qui, soudain, s’effacent. 

 

Je sens l’espoir dans mes résolutions, 
Chaque nouveau départ semble une libération, 

Cependant, les vieilles habitudes me rappellent leurs voies, 
Elles tirent mes pas, encore et encore, vers moi. 
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Je sens l’harmonie dans les liens partagés, 
Chaque amitié semble apporter de la sincérité, 

Cependant, des non-dits se glissent dans les regards, 
Rendant chaque lien plus fragile, presque blafard. 

 

Je sens la puissance des mots que je choisis, 
Chaque phrase semble une promesse de vérité qui surgit, 

Cependant, des silences lourds s’installent entre mes lignes, 
Rendant mes pensées bien moins limpides qu’elles ne s’alignent. 

 

Je sens la beauté dans chaque paysage, 
Chaque détail semble être un parfait hommage, 
Cependant, la grisaille s’impose dans mes yeux, 

Comme si le monde entier portait un fardeau précieux. 

 

Je sens la vérité dans les chemins empruntés, 
Chaque pas me semble juste, bien placé, 

Cependant, des bifurcations invisibles se dessinent, 
Et je doute de savoir vraiment où je chemine. 
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Perdition Créative 
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Le vide me guette, la page reste blanche, 
Comme un désert sans fin, où l’idée se penche. 
L’inspiration me fuit, silencieuse et lointaine, 

Et je reste perdu dans une mer incertaine. 

Mais parfois, c’est l’inverse, tout se bouscule, 
Les idées fusent, éclatent, se ruent en capsule. 
Trop d’images, trop de sons, tout se mélange, 

Et dans ce chaos créatif, je me dérange. 

Comment créer l’ordre quand tout est confusion ? 
Quand chaque pensée rivalise de fusion ? 

Les mots s’entrelacent, mais ne trouvent pas leur place, 
Et je m’égare dans ce tumulte qui lasse. 

L’équilibre me fuit, l’harmonie se dissipe, 
Je jongle avec les idées, mais tout m’échappe, tout glisse. 

Tantôt je suis vide, tantôt je suis plein, 
Perdu entre le néant et le trop-plein soudain. 

Je cherche la clé pour apaiser ce flot, 
Pour aligner mes pensées, les ranger en lot. 

Mais la création me nargue, joue avec mes nerfs, 
Me plonge dans l'errance, entre lumière et fer. 

Dans cette perdition, je cherche une lueur, 
Un fil conducteur, une étincelle, une lueur. 

Mais le chemin est brouillé, noyé sous les flots, 
De pensées éparses, de fragments sans mots. 

Et pourtant, dans cette tempête, il y a quelque chose, 
Une énergie brute, une force qui explose. 

Peut-être qu'au fond, c'est dans ce désordre insensé, 
Que la création vraie trouve à se révéler. 

Alors je danse avec le vide et le trop-plein, 
Je me perds et me retrouve dans ce chemin sans fin. 

Car la perdition créative, c'est aussi ça : 
Laisser l'inspiration venir quand elle voudra. 
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L'Homme Voilé 
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Ma tâche est si complexe, je n'arrive pas à l'expliquer, 
Les mots se dérobent, comme des étoiles filantes brisées. 

Ils naissent en silence, éphémères et confus, 
Et dans leur chute, je me perds, je ne sais plus. 

 

Je suis un humain voilé, pris dans des plis sombres, 
Cherchant à défaire ces chaînes, ces ombres. 
Chaque voile que je soulève semble sans fin, 

Chaque illusion levée m’enchaîne à un autre destin. 

 

Je suis perdu dans ce labyrinthe de non-sens, 
Cherchant l’issue, une lumière, une délivrance. 
Mais chaque détour est une nouvelle épreuve, 

Et mes pas me ramènent aux origines du fleuve. 

 

Seul dans cet océan, sans rive pour m’amarrer, 
Je cherche des réponses dans un monde insensé. 

Je l’imagine pourtant, cette main invisible, 
Effleurant ma peau de son voile inflexible. 

 

Elle est là, quelque part, dans mes pensées confuses, 
Elle trace des lignes, des contours que je refuse. 
Elle effleure ma peau, marquée par les deuils, 

Elle trace des rêves sur ma chair, en son recueil. 

 

Je la vois, cette figure qui me hante, 
Elle me montre la valeur de ma crête titubante. 
Mais tout semble se dissoudre dans l’air glacé, 

Et je m’enfonce dans la vase sans jamais m’arrêter. 

 

J'illusionne, je rêve, je navigue à l’aveugle, 

Dans un monde brumeux où tout semble veule. 

Les réponses sont des échos, des reflets incertains, 

Et plus je m’accroche, plus je m’enlise dans ce bain. 
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Je veux toucher la vérité, effleurer son visage, 
Mais elle recule, disparaît, me laissant dans la cage. 

Je tends les bras vers cette lueur qui s’éparpille, 
Mais tout s'efface dans le néant qui me frôle et scintille. 

 

Je marche sur des nuages qui se dérobent sous mes pieds, 
Chaque pas est une chute vers un sol enfoncé. 

Je suis pris dans cette boue qui me colle, qui m’attire, 
Et chaque effort pour en sortir me fait encore défaillir. 

 

Je suis un humain voilé, englué dans mes pensées, 
Chaque mouvement me ramène à cette réalité altérée. 

Je cherche à comprendre, à me libérer, 
Mais les chaînes invisibles sont serrées, comme figées. 

 

Dans mes rêves, je vois des éclats de clarté, 
Des fragments de réponses que je n’arrive à assembler. 

Je m’accroche à ces bribes, à ces visions incertaines, 
Mais la vérité se dissout, m'abandonnant en peine. 

 

Chaque effort, chaque cri lancé vers le ciel, 
S’efface dans l’écho d’un silence éternel. 

Je suis un humain voilé, pris dans ce jeu sans fin, 
Où chaque victoire est une ombre, chaque rêve est vain. 

 

Je sens l’obscurité s’accumuler autour de moi, 
Elle se love dans mon âme, elle s’invite à chaque pas. 

Je cherche la lumière, mais elle se cache, distante, 
Comme un mirage qui s'efface, toujours absente. 

 

J'essaie de respirer, de m'extraire de cette vase, 
Mais elle m'engloutit, elle m'enlace sans extase. 
Chaque geste devient un combat, un défi lancé, 

Et dans cette lutte, je m'enlise sans avancer. 
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Je me tourne vers mes rêves, cherchant un refuge, 
Mais même eux se teintent d’une tristesse qui juge. 

Ils s’évanouissent comme la brume au matin, 
Et je reste seul, engourdi, perdu dans ce chemin. 

 

Je suis un humain voilé, errant sans direction, 
Cherchant dans chaque souffle une rédemption. 

Mais chaque voile que je lève cache un autre voile, 
Et l'illusion continue, me prenant dans sa toile. 

 

Je crie, mais ma voix ne trouve pas d'écho, 
Elle s'étouffe dans l'air, comme un son trop tôt. 

Je me débats contre cette marée noire qui m’aspire, 
Je lutte, je persiste, mais mes forces me quittent sans sourire. 

 

La lumière que je poursuis n’est qu’une ombre qui me fuit, 
Elle éclaire des chemins qui se perdent dans la nuit. 

Je m’approche, je tends la main pour la saisir, 
Mais elle s'efface toujours, laissant l'obscurité m'envahir. 

 

Je suis un humain voilé, et ce voile m'étouffe, 
Chaque jour est un fardeau, chaque nuit je souffre. 

Je rêve d’un moment où tout serait révélé, 
Où je verrais enfin la vérité, là, devant moi exposée. 

 

Mais en attendant, je m'enfonce dans cette boue épaisse, 
Mes pensées, comme des chaînes, m'enserrent en bouillabaisse. 

Peut-être qu’un jour, je briserai ces murs, 
Et je verrai enfin la lumière, pure et dure. 

 

Mais pour l'instant, je demeure dans ce tourment, 
Où chaque pensée devient un labyrinthe oppressant. 

Je cherche, je tâtonne, dans cette ombre sans fin, 
Un humain voilé, qui cherche à trouver son chemin. 
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Je suis un humain voilé, perdu dans cette quête, 
À la recherche d’une vérité, d'une route secrète. 

Mais chaque voile que je lève, chaque pas que je fais, 
Me ramène au même point, où tout semble figé. 

 

Et dans cette illusion, je continue d’avancer, 
Espérant qu’un jour, le voile sera enfin levé. 

Peut-être alors, je verrai clairement mon visage, 
Et je comprendrais enfin le sens de mon passage. 
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La Peur de l'Inconnu 
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Dans le labyrinthe des jours, je m'égare en silence, 
Chaque virage me confronte à l'absence de confiance. 

L'inconnu, un océan, vaste et menaçant, 
Ses vagues de doutes déferlent, omniprésent. 

Je la vois palpitante, cette peur qui se faufile, 
Mon cœur s’emballe, une émotion qui se bile. 
Je voudrais l'aborder, mais ma voix se serre, 

La réaction incertaine, un risque qui peut me mettre à terre. 

Je me tiens là, hésitant, à l'orée de la rencontre, 
À portée de main, mais ma peur m'en montre. 

Ce travail me promet un peu de confort, 
Mais je préfère me tenir éloigné, redoutant le sort. 

Chaque matin je me lève, la gorge enchaînée, 
Je rêve de lui parler, mais l'angoisse m'est imposée. 

Et si je disais des mots qui la feraient fuir ? 
La peur de déplaire, me paralyse et m’étourdit. 

Et si je tombais ? Et si je m’effondrais ? 
La peur de l'échec gronde, me rendant inquiet. 

Les faux sourires, les masques, ce poids sur ma face, 
Je craindrais le rejet, de perdre toute trace. 

Chaque interaction devient un champ de mines, 
Où chaque mot prononcé pourrait briser l’illumine. 

Je crains le jugement, le regard qui scrute, 
Dans ce monde où l’on rit, je me sens en tribute. 

Je recule encore, m’accrochant à mes certitudes, 
Évitant le changement, nourrissant ma lassitude. 

L’inconnu est un monstre, un défi à affronter, 
Mais chaque pas vers elle me laisse tétanisé. 

Les souvenirs de mes échecs hantent mes pensées, 
Des moments de silence que je veux oublier. 

Je me dis que l'inconnu pourrait aussi me blesser, 
Mais que dirait-elle de moi si je n'ose avancer ? 
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Alors je regarde en moi, cette voix qui me freine, 
Elle murmure des doutes, des vérités qui se déchaine. 

Mais derrière chaque ombre, chaque frisson glacé, 
Se cache une promesse, un monde à explorer. 

Peut-être que l'échec n'est qu'un passage, un pont, 
Un tremplin vers la lumière, un pas vers l’horizon. 

Alors j'apprends à sourire à ce qui me terrifie, 
À danser avec mes peurs, à embrasser l'infini. 

Car chaque pas dans l'incertitude est une danse sacrée, 
Une chance de grandir, de découvrir, d’aimer. 

Alors je choisis de vivre, malgré les craintes, les larmes, 
De braver l'inconnu, d'ouvrir les bras aux charmes. 
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L'Espoir, Fil Tendu 
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J’espère, donc je prie, 
Aux cieux qui restent sourds. 

Mes mots, comme des échos brisés, 
Se perdent dans les tours. 

J’espère, donc je m’imagine, 
Un monde tissé de rêves flous, 

Où l’illusion prend racine 
Dans chaque geste, dans chaque bout. 

J’espère, donc je crée, 
Des mondes faits de rien, 

Accrochés aux fragments, aux miettes 
D’une vie qui s'éteint. 

J’espère, donc je vis, 
Dans ce tourbillon sans fin, 

Où l’espoir me consume, 
Et m’emporte dans son chemin. 

J’espère, donc je m'auto-détruis, 
Dans les flammes du désespoir, 

Chaque promesse devient cendre, 
Et la souffrance est mon miroir. 

J’espère, donc je souffre, 
Sous le poids des attentes, 
Les jours s’étirent, cruels, 

Comme des chaînes vivantes. 

J’espère, donc je survis, 
Suspendu à un fil fragile, 

Je lutte contre l'oubli, 
Dans ce vide hostile. 

J’espère, donc je n’ai pas, 
Tout se dérobe, tout s’échappe, 

L’espoir est un piège, 
Qui doucement se referme, implacable. 
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J’espère, donc je revis, 
Comme une main posée 
Sur mon cœur engourdi, 
Redonnant vie à l'oublié. 

Mais sous l'attente et le leurre, 
Dans ces cendres que je cueille, 
Peut-être qu'au fond du cœur 

S'agite encore un œil. 
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Au-Delà de l’Espoir 
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Qu'y a-t-il au-dessus de l'espoir, 
Quand les attentes fondent sous l'éclat du soir ? 
Quand les mains tendues vers le ciel, fatiguées, 

Se laissent glisser, prêtes à tout accepter ? 

La foi, dit-on, est ce roc immuable, 
Mais qu'en est-il, quand le doute nous est agréable ? 

Faut-il tout confier à un avenir sans faille, 
Ou admettre que le chemin est jonché de broussailles ? 

Le lâcher-prise, murmure un vent léger, 
Abandonne tes chaînes, laisse tout s'envoler. 

Mais si tout s’efface, que reste-t-il en soi, 
Si ce n’est l’instant, ce fragile éclat de joie ? 

Peut-être qu’au-delà des rêves et des peurs, 
Il y a cette paix, cet équilibre intérieur. 
Une vérité douce, ni froide, ni brûlante, 

Où l’on accepte enfin d’être humain, vacillant et pensant. 

L’amour inconditionnel, tel un soleil distant, 
Est-il l’ultime but, ou un rêve déconcertant ? 

Serait-ce devenir un souffle sans saveur, 
Ne plus vibrer des passions, des désirs et des pleurs ? 

Non, au-delà de l’espoir, il n’y a pas le vide, 
Mais l'acceptation du doute, des erreurs intrépides. 

Il y a l’action, non pour réussir ou échouer, 
Mais pour savourer chaque pas que l’on ose poser. 

C’est l’étrange danse entre l’être et le devenir, 
Un mouvement éternel entre le rire et le soupir. 
C’est dans cette errance que l’on trouve la voie, 

Ni dans la certitude, ni dans la simple foi. 

Ainsi, peut-être qu'au-dessus de l’espoir, 
Il n'y a rien d'autre que la lumière du soir. 
Un instant, suspendu, ni perdu, ni gagné, 

Où l'on vit, simplement, sans chercher à espérer. 
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L'Echo de la Quête 
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Obsédé par l’idée d’une vérité cachée, 
Je cours après des ombres qui semblent s’effacer. 

À chaque pas, à chaque question que je pose, 
La réponse s’échappe, voilée comme une chose. 

Cette clarté, si proche, toujours hors de portée, 
Me laisse avec une rage sourde, non maîtrisée. 

Je suis là, déterminé sans but défini, 
Dans ce labyrinthe où tout semble trahi. 

Une colère gronde, un sentiment d’injustice, 
Face à un monde où le vrai se déguise. 

Comment trouver un sens dans ce voile opaque, 
Quand chaque illusion me laisse en vrac ? 

Je veux comprendre, déchirer ce mensonge, 
Mais à chaque avancée, une nouvelle illusion plonge. 

Détermination non déterminée, sans direction, 
Un parcours flou, une étrange obsession. 

Est-ce cela, mon destin, cette perdition constante ? 
Ou suis-je en train de marcher vers une lumière hésitante ? 

Chaque effort me rapproche d’une fausse vérité, 
Mais l’obscurité s’installe, et je finis par douter. 

La colère se mêle à la confusion, 
Un cri intérieur face à l’illusion. 

Pourquoi tout semble si faux, si voilé, 
Alors que la quête me consume, m’enchaîne et me fait chanceler ? 

Peut-être que la perdition m’était destinée, 
Un chemin tortueux, comme une idée cachée. 

Je continue d’avancer, avec cette flamme en moi, 
Malgré l’incertitude, je ne peux fuir cette loi. 

Et si la vérité était dans cette quête perdue ? 
Dans cette obsession qui m’a tant abattu ? 

Alors je marcherai, même sans direction claire, 
Avec la conviction que la lumière finira par éclairer cet enfer. 
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L’Éveil Silencieux 
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Ils se battent, se détruisent, aveuglés par leurs peurs, 
Mais moi, je choisis la force d’un autre labeur. 

Ne pas sombrer dans le chaos, ni plier sous l’injustice, 
Car l’inaction est une chaîne, une ombre complice. 

Je marche dans ce monde sans lever de drapeau, 
Mais je trace ma route, loin des vieux idéaux. 

Ce n’est pas la guerre que je viens nourrir, 
C’est la flamme intérieure qu’il faut faire jaillir. 

Ils détruisent ce qu’ils ne peuvent comprendre, 
Mais ma vision s’étend là où ils refusent d’entendre. 

Le silence peut être plus puissant qu’un cri, 
Car il porte l’écho de ce qui grandit. 

Je ne veux pas être le souffle de la révolte, 
Ni celui qui brandit des armes, ni qui virevolte. 
Je cherche la brèche dans leurs murs de pierre, 

Une voie subtile qui les mène à se taire. 

Le monde n’a pas besoin d'une guerre de plus, 
Mais d'une révision, un souffle plus diffus. 

Ce n’est pas en combattant qu’on renverse les royaumes, 
C’est en élevant l’esprit, en dénouant les sommes. 

Je marche avec l’ombre de ce qui pourrait être, 
Pas pour détruire, mais pour mieux renaître. 
Laissez-les se battre pour des trônes sans fin, 
Moi, je construis en silence, un chemin divin. 
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La Mort qui Attend 
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Je fuis, je cours, 
Le temps m’échappe, 
Sous l’ombre sourde, 

La fin m’attrape. 

Dans chaque instant, 
Un écho d’adieu, 

Comme un murmure, 
Lointain et creux. 

Je vis, je ris, 
Je me dis éternel, 

Mais l’ombre veille, 
Silencieuse et réelle. 

Elle n’a pas de voix, 
Pas de souffle, pas de bruit, 

Elle attend son heure, 
En coin, elle sourit. 

Les années s’envolent, 
Je pense être invincible, 
Mais sous chaque éclat, 

Le destin est visible. 

Je cherche l’oubli, 
La mort m’effraie, 

Je détourne les yeux, 
Mais elle reste là, vraie. 

On m’a dit : « Ne crains rien, 
La vie est un trésor. » 

Mais le cœur sait, 
Que tout a son décor. 

Alors je me perds, 
Dans des jours et des nuits, 

Espérant qu’un jour, 
La mort m’oublie. 
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Et si demain vient, 
Que ferai-je, que serai-je ? 

Une lueur sans fin, 
Ou juste un mirage ? 

Mais elle attend, tranquille, 
Immuable et douce, 
Sous le poids fragile, 

De mon dernier pouls. 
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Vers l’Authentique 
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Dans les reflets brisés de nos illusions chères, 
Nous avons cherché des vérités en clairières. 
Entre ombres et lumières, nos âmes s’égarent, 
Tissant des récits, parfois doux, parfois amers. 

Nous avons entendu les murmures des chaînes, 
Prisonniers des jugements, d’une éthique qui freine. 

Chaque regard porté, chaque mot bien pesé, 
Nous a appris à cacher ce que l’on voudrait libérer. 

Des méthodes figées, des voix qui ne résonnent, 
Nous ont poussés à croire que le chemin nous condamne. 

Mais au cœur de la tempête, une lueur se dessine, 
Une danse des âmes, où la vérité s’incline. 

Il est temps de changer, de rêver un nouveau monde, 
Où l’illusion s’estompe, et le cœur vagabonde. 
Cesser de courir après des mirages éphémères, 
Embrasser nos fragilités, les douleurs sincères. 

Nous sommes les bâtisseurs de nos propres récits, 
Chaque échec une pierre, chaque pas un défi. 
Dans l’harmonie des voix, dans la diversité, 
Se trouve la beauté d’une humanité libérée. 

Là où la désillusion croise l’espoir, 
Nous pouvons façonner un futur à revoir. 
La clé réside en nous, dans l’acceptation, 

D’un chemin sans fin, d’une quête en évolution. 

Alors levons nos yeux vers cet horizon nouveau, 
Où les ombres dansent, mais ne prennent plus le trône. 

Nous sommes les créateurs, les rêveurs audacieux, 
De ce livre que nous écrivons, à chaque instant, lumineux. 
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L'Écho des Illusions 
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Après quoi cours-tu, mon ami pressé, 
À travers ces routes où le vide est tracé ? 

Le but te glisse entre les mains, 
Tu te cherches, mais te perds en chemin. 

Autosabotage t'appelle et te fait trébucher, 
Tes propres pieds s’emmêlent, prêts à t’empêcher. 

Dans l'ombre, tu vois l’Écho de l’Égaré, 
Qui te murmure doucement : "Tu n’as rien trouvé." 

Illusion Douce, face à la Vérité qui Rugit, 
Dévoile ses couleurs, te fait grandir, mais à quel prix ? 

L'innocence s'en va, comme l'Enfant Désillusionné, 
Le monde d'adulte, brut et glacé, est enfin dévoilé. 

Le savoir s’ouvre, mais il est piégé, 
L’illusion de maîtriser tout, n’est qu’un rêve figé. 

Tu danses avec les illusions, comme un fou dans la nuit, 
Cherchant un sens dans ce bal sans répit. 

Alors tu te demandes : "Propager l'Illusion ou la Désillusion ?” 
Une douce protection ou la dure révélation ? 

Mais l’Égo Cadenseur de Création d'Idées 
Vient rythmer tes pensées, comme une chaîne dorée. 

Des Contradictions Intérieures se lèvent, 
Comme des tempêtes qui ne s’achèvent. 

Elles viennent troubler ton esprit, 
Et ta Perdition Créative grandit. 

Mais sous le voile, l'Homme Voilé reste flou, 
Tu cherches en vain, sans jamais tout voir, avoue. 

Et la Peur de l’Inconnu murmure, elle aussi, 
Te bloque, te freine, comme une ombre qui s’épaissit. 

Ton Espoir, Fil Tendu, vacille dans le vent, 
Tu t’accroches à lui, mais il s’étire lentement. 
Puis, vient Au-Delà de l’Espoir qui te souffle : 

"Lâche prise, car cette lutte est vaine et en souffre." 

Tu réentends l’Écho de la Quête, sans fin, 
Une marche sans répit, une soif dans ce désert divin. 

Puis, doucement, L’Éveil Silencieux s’installe, 
Offrant un souffle de paix, comme un vent bienveillant qui s’étale. 
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Mais La Mort qui Attend, tapote son sablier, 
Te rappelle que le temps est compté. 

Et là, face à tout ce tumulte intérieur, 
Un appel résonne fort, Vers l’Authentique, dans toute sa splendeur. 

  



P a g e  | 68 

 

La Grande Illusion des Thèmes en Pleine Face 
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C’est un beau matin, je me lève, l’air hagard… Et là, BAM ! Premier choc. 
Après quoi cours-tu ? me hurle à la figure, avec une paire de baskets qui fume 

encore. 
"Mais moi, je cours après quoi, au juste ? Après un sens, une réponse ? Ou 

juste… après moi-même ?!" 

Pas le temps de répondre, Autosabotage me met un croche-patte : 
"Tu pensais vraiment y arriver ? Ahah, c’est mignon. Allez, sabote-moi tout ça, 

fous tout en l’air." 

Je tombe, mais pas pour longtemps… parce que Échos de l'Égaré se penche sur 
moi, sourire narquois : 

"Eh ouais, mec, perdu dans ta quête spirituelle, hein ? T’inquiète, c’est normal. 
Enfin… c’est ce que disent les gourous." 

Je me redresse, mais Illusion Douce, Vérité Qui Rugit m’écrase direct : 
"Non, tu croyais encore aux rêves ? Allez, on grandit, là, bienvenue dans la 

réalité, où tout fait mal, tout le temps !" 

La Désillusion de l’Enfant arrive avec son regard triste : 
"Eh oui, petit. Tu croyais que la vie, c’était magique ? Spoiler alert : c’est dur et 

ça pique." 

Je sens le désespoir me saisir, et là, Illusions du Savoir m’explique doctement : 
"Non, mais tu pensais tout savoir ? T’es vraiment naïf, tu sais que t’as aucune 

certitude dans ce monde, hein ?" 

Et soudain, je me mets à danser. Mais pas de joie, non… c’est La Danse des 
Illusions qui m’entraîne dans son bal macabre. 

"Allez, viens, on va tourner en rond dans la quête de la vérité, ça fait mal mais 
c’est fun, non ?" 

Je tournoie, tournoie, mais au bout du compte, Propager l'illusion ou la 
désillusion ? arrive et pose la question qui tue : 

"Alors ? Tu choisis quoi ? Une douce illusion ou une vérité qui va te fracasser ?" 

Je commence à vaciller, la tête qui tourne, mais là, L'Ego Cadenseur de Création 
d'Idées débarque, avec ses lunettes de hipster : 

"Je gère tout ici. Tu crois que t’es créatif, mais c’est moi qui commande. Pas 
d’inspiration sans moi, compris ?" 

Les contradictions se bousculent dans ma tête. 
Les Contradictions Intérieures s’installent, en mode psychanalyse : 

"Ah, tu te débats avec toi-même ? Normal. Je suis là pour ça, je fais de la place 
à la confusion." 



P a g e  | 70 

 

Je tente de reprendre mon souffle, mais Perdition Créative arrive, en mode 
Picasso sous LSD : 

"Ah, l’inspiration, c’est beau, hein ? Dommage que tu sois en train de perdre 
pied dedans. Bon courage pour en sortir." 

Je suis en sueur, et La Peur de l'Inconnu surgit en me hurlant dessus : 
"Mais qu’est-ce qui t’attend ? Hein ? Et si c’était pire que tout ce que t’imagines 

? Allez, flippe un bon coup !" 

Et là, L'écho de la quête arrive, en mode moralisateur : 
"Toujours à chercher, toujours à douter… Tu t’épuises, mais c’est ça la quête, 

mon vieux." 

Mais attendez… ce n’est pas fini. L'Espoir, Fil Tendu m’offre une corde bien 
usée : 

"Allez, grimpe là-dessus. Ça tient à peine, mais c’est tout ce que t’as, alors 
accroche-toi." 

Je m’agrippe, mais je glisse. L'Éveil silencieux chuchote dans mon oreille : 
"Shhh… faut être zen… mais bon, ça va être difficile avec tout ce bordel 

autour." 

Puis voilà L’Homme Voilé, mystérieux, qui me file un masque : 
"Tu ne verras jamais tout, mec. Faut apprendre à te contenter de l’illusion." 

Je commence à paniquer, et au bout de la route, La Mort qui Attend est déjà là, 
tapotant sa montre : 

"Hey, mon gars, t’oublies que tout ça, c’est temporaire. On finit tous par me 
rencontrer, tu sais." 

Je ne sais plus… je ne comprends plus rien… Je titube, à moitié aveuglé, et 
enfin, Vers l’Authentique arrive avec une tape dans le dos : 

"Allez, mec. Fais tomber tout ça, sois vrai pour une fois ! Bon, ça va faire mal, 
mais c’est mieux que ces foutues illusions, non ?" 

 

Et voilà. Je suis là, seul, en plein délire existentiel… J’ai tout pris en pleine face. 
Les thèmes se sont battus, mais à la fin, il n’y a plus que moi. Complètement 

perdu, complètement fracassé. 
Et vous savez quoi ? Ça pourrait être pire… enfin, je crois. 
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Mots et Réflexion sur les poèmes 

Les poèmes que vous venez de lire sont des fragments bruts, destinés à éveiller votre 
propre réflexion. Dans cette seconde partie, je vous offre ma vision et mes pensées, non 

comme une vérité absolue, mais comme un partage pour enrichir votre voyage. 

 

 

Explication « Après Quoi Cours-tu ? »  

Le poème explore les différentes formes de fuite auxquelles nous nous livrons au 
quotidien. Il questionne directement le lecteur, en l'invitant à réfléchir sur les actions 
qui, au lieu de le rapprocher de la vérité ou de l’authenticité, ne font que l’éloigner de 
lui-même. Chaque question aborde une quête absurde, une poursuite effrénée derrière 
des émotions, des succès, ou des illusions qui ne mènent nulle part. Le poème met en 

lumière cette course sans fin que l’on poursuit, que ce soit dans la recherche du 
bonheur, du contrôle, de l’amour, ou de l'acceptation, tout en révélant l'ironie et 

l’absurdité de ces efforts. En réalité, tout ce que l’on cherche à travers ces courses est 
une fuite de soi-même et de la confrontation avec ses propres peurs et insécurités. 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 
Sous-catégorie : Fuite Intérieure et Quête d'Evasion 

 

Explication « Autosabotage » 

Le poème décrit l’autosabotage comme une force interne subtile qui grandit à partir 
des doutes et des peurs. Il agit en freinant la confiance, en transformant les rêves en 

échecs potentiels, et en installant des obstacles invisibles dans chaque démarche vers le 
succès. Le poème souligne également que l’autosabotage est un ennemi intime, créé et 
alimenté par l’individu lui-même, mais qu’il peut être surmonté avec la conscience de 

son influence et la volonté de persévérer. 

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 
Sous-catégorie : Lutte Intérieure, Peurs et Dépassement de Soi 
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Explication « Échos de l'Égaré » 

 

Le poème explore la quête spirituelle et ses illusions. Il raconte l'histoire d'un individu 
qui cherche la guérison à travers diverses pratiques ésotériques, mais qui se perd dans 
ces promesses et croyances sans fin. À chaque étape , qu'il s'agisse de vies passées, de 
chakras, de karma ou de maîtres spirituels , l’individu s’égare plus profondément, 

oubliant le présent et son propre cheminement. Le poème met en lumière l’obsession de 
l’illumination spirituelle, et la confusion qu’elle peut engendrer lorsqu’elle devient une 

quête sans fin. 

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 
Sous-catégorie : Désillusion Spirituelle et Quête de Guérison Intérieure 

 

 

 

 

Explication « Illusion Douce, Vérité Qui Rugit » 

 
Ce poème explore la manière dont les parents protègent leurs enfants en leur vendant 
des rêves, en peignant le monde sous des couleurs idéalisées et en leur racontant des 

contes de fées. Si cette protection est bien intentionnée, elle a un coût. Lors de la prise 
de conscience, l’enfant découvre la dure réalité, bien différente des illusions tissées. Le 

choc de la vérité devient un coup de poignard, rendant la transition vers le monde réel 
douloureuse et brutale. Le poème souligne le dilemme parental entre protection et 
vérité, et le prix que l’enfant doit payer lorsqu’il découvre la véritable nature du 

monde. 

Thème : Illusion, Individualité introspective 
Sous-catégorie : Transition de l'Innocence à la Réalité, Désillusion face au Monde Réel 
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Explication « La Désillusion de l’Enfant » 

 

Ce poème explore le thème profond et émouvant de la désillusion, à travers les yeux 
d'un enfant qui grandit en confrontant les dures réalités de la vie. Il commence par des 

rêves et des croyances naïves, comme tous les enfants peuvent en avoir, puis montre 
progressivement comment ces illusions s'effondrent sous le poids des expériences 

humaines. L'espoir se heurte à la douleur, l'amour se révèle imparfait, et le monde, loin 
d'être un conte de fées, se démasque avec ses ombres et ses incertitudes. 

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Perte d'Innocence, Confrontation à la Réalité, Désillusion face aux 

Croyances d’Enfance 

 

 

Explication « Illusions du Savoir »  

Le poème « Illusions du Savoir » explore les certitudes erronées et les illusions 
que l'humain se forge à partir de perceptions limitées. Il s'attaque à la tendance 
de croire que l’on comprend le monde alors que nos connaissances ne reposent 

que sur des fragments de vérité. Cette quête de savoir, bien qu'ardente, est 
souvent basée sur des convictions instables. L'humain, en voulant se rassurer et 
maintenir une certaine cohérence dans ses croyances, se perd dans ses propres 

illusions. Il finit par comprendre que ce qu'il pensait être des vérités solides 
n’est que vide et incertitude. Le poème pointe ainsi le lien entre la manipulation 
des perceptions, la quête de la vérité et la confusion générée par des convictions 

mal fondées. 

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 
Sous-catégorie : Les Limites de la Connaissance et L'Illusion de Maîtrise 

  



P a g e  | 74 

 

Explication «  La Danse des Illusions » 

Le poème nous plonge dans un cycle d’émotions intenses, oscillant entre espoir et perte, 
où la quête de vérité et de sens se fait dans un monde de mirages. L’individu est piégé 

dans une lutte sans fin contre les illusions de la vie, mais malgré cela, continue de 
croire en une possible délivrance. Le poème reflète la persistance et la résilience de 

l’âme face aux déceptions constantes, tout en soulevant des questions sur la véritable 
nature de la réalité et de l’espoir. 

 
Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Cycle d’Espoir et de Désillusion, Quête Interminable de Sens 
 
 

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 
 
 

Explication « Propager l'Illusion ou la Désillusion ? » 
 

Ce poème explore le choix entre l’illusion et la désillusion. L’illusion, douce et 
sécurisante, offre des promesses rassurantes mais fausses, créant un confort trompeur. 
En revanche, la désillusion dévoile des vérités souvent douloureuses, brisant les chaînes 

des fausses certitudes pour encourager une vie plus authentique. Ce processus, bien 
qu'amer, est aussi un chemin vers la croissance. Le poème pose la question de savoir s'il 

faut protéger les esprits par des rêves apaisants ou affronter la vérité, même si elle 
peut déstabiliser. 

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Illusion et Réalité dans la Quête de Vérité 
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Explication : « L'Ego Cadenseur de Création d'Idées » 

Le poème illustre le conflit entre l'ego, qui impose des limites et filtre les idées pour en 
garder le contrôle, et la créativité, qui cherche la liberté. L'ego, en tant que 

"cadenseur", contrôle le rythme de la création, mais les idées finissent toujours par 
trouver un chemin pour s'échapper et se libérer, révélant ainsi la tension constante 

entre contrôle et inspiration. 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie :  Les Conflits Internes liés à la Création et à l'Ego. 

 

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 

 

Explication : « Les Contradictions Intérieures » 

Ce poème explore les multiples contradictions que l’on peut ressentir dans sa vie 
intérieure. L'individu y décrit la lutte constante entre ce qu'il ressent de manière 

positive et les doutes ou failles qui viennent toujours assombrir ces expériences. Chaque 
vers met en lumière cette dualité entre ce qui semble être un sentiment de paix, 
d'amour, de liberté ou de clarté, et la réalité des doutes, des blessures passées, des 

pensées errantes ou des chaînes invisibles qui reviennent sans cesse perturber 
l'harmonie recherchée. 

Le poème montre comment chaque expérience, bien que profondément ressentie, est 
immédiatement contrebalancée par une autre réalité plus sombre ou incertaine. Il 

illustre cette danse perpétuelle entre l'espoir et la résignation, entre la quête de vérité 
et l'inévitable confusion qui l'accompagne.  

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Conflits Personnels et Questionnements Existentiels 
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Explication : « Perdition Créative » 

Le poème traite de la dualité dans le processus créatif. D'un côté, l'auteur est confronté 
à un vide, une page blanche qui semble impossible à remplir. C'est un désert où 

l'inspiration se fait rare. De l'autre côté, l'individu décrit des moments où l'inspiration 
arrive de manière excessive, chaotique, où les idées surgissent en masse, sans structure. 

Cette fluctuation entre l'absence d'idées et le trop-plein, entre vide et chaos, crée une 
confusion qui rend la création difficile, voire frustrante. L'individu aspire à trouver 

un équilibre, mais reconnaît aussi que ce désordre est peut-être nécessaire pour que la 
véritable créativité émerge. 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Conflits Créatifs et Questionnements Personnels 

 

 

Explication : « L'Homme Voilé » 

 

Le poème raconte l'expérience d'une personne qui se sent emprisonnée dans une quête 

infinie pour découvrir une vérité qui semble insaisissable. Cette personne se débat avec 
des illusions et des obstacles qui voilent constamment la réalité. Chaque effort pour 

comprendre, chaque pas vers la clarté, est contrecarré par un voile de confusion, 
ajoutant de nouvelles couches d'incertitude. L'image du voile symbolise l'incapacité à 

voir clairement, à atteindre un but ultime ou à saisir pleinement le sens de l'existence. 

Le poème exprime un sentiment de perte, de frustration, et d'épuisement face à un 

labyrinthe de pensées et d'illusions. Malgré tout, l'espoir persiste que la lumière et la 
vérité pourront un jour se révéler, même si le chemin vers elles semble interminable et 

oppressant. 

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Perte de Soi, Quête d'Identité, Voile de l’Illusion 
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Explication :  « La Peur de l'Inconnu » 

Le poème explore l'angoisse face à l'inconnu, illustrant la lutte intérieure entre le désir 
d'approcher une personne et la peur des conséquences. L'auteur ressent une hésitation 
palpable, symbolisée par un cœur qui palpite et une gorge qui se serre, représentant 

l'angoisse de la vulnérabilité. 

Le poème souligne la tendance humaine à se réfugier dans le confort, même si cela 
signifie passer à côté d'opportunités enrichissantes. Le poème évoque diverses peurs 

quotidiennes, telles que la peur de l'échec, de déplaire ou d'affronter des émotions, qui 
créent des chaînes invisibles. 

Malgré ces craintes, le poème invite à explorer l'inconnu, suggérant que l'échec et 
l'incertitude peuvent être des occasions d'apprentissage et de croissance. En fin de 

compte, il plaide pour un courage face à l'inconnu, mettant en lumière les dilemmes 
humains liés aux relations et à l'épanouissement personnel. 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Conflits Personnels et Questionnements Existentiels 

 

Explication « L’Espoir, Fil Tendu » 

Le poème explore la nature complexe et ambiguë de l’espoir, montrant comment il peut 
être à la fois un moteur pour l’action et une source de souffrance. L’espoir devient un 
fil tendu, sur lequel l'individu avance, oscillant entre création et destruction, attente 

et désillusion. 

En somme, ce poème explore les différentes façons dont l’espoir agit dans la vie 
humaine : il peut inspirer, créer, mais aussi détruire et laisser dans l’attente. Le 

contraste entre ces deux pôles , espoir comme source de vie et d'auto-destruction , est 
au cœur de l'œuvre, et l’ajout de la résurrection finale montre que même dans la 

douleur, il peut subsister une petite étincelle de renouveau. 

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 
Sous-catégorie : Espoir, Désillusion et Souffrance Intérieure 
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Explication : « Au-Delà de l’Espoir » 

Ce poème explore ce qui reste quand l’espoir, souvent fondé sur des attentes et 
des certitudes, s’efface. Il interroge la nature du lâcher-prise, de l'acceptation de 
l'incertitude, et de l'équilibre que l'on peut trouver dans le simple fait de vivre 
l'instant présent. La réflexion dépasse l'idée de réussite ou d’échec, invitant le 

lecteur à apprécier chaque pas, sans être attaché aux résultats. 

Il s’agit de découvrir une paix intérieure dans l’acceptation des doutes et des 
erreurs, et de se libérer de l'exigence de toujours « réussir » pour enfin savourer 

l’existence. Au-delà de l’espoir, le poème nous suggère qu’il existe une lumière 
sereine, une vie vécue pleinement, dans l’instant et sans quête de perfection ou 

d’attentes rigides. 

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 
Sous-catégorie : Lâcher-prise, Acceptation et Équilibre Intérieur 
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Explication : « L'Echo de la Quête » 

Le poème explore la frustration et l'obsession de chercher une vérité insaisissable. Le 
poème décrit une quête incessante, où chaque réponse semble se dérober, laissant le 
protagoniste dans un labyrinthe d’illusions. Malgré une détermination intense, il se 
retrouve face à des mensonges et des faux-semblants, nourrissant une colère et une 

confusion intérieure. 

Le texte souligne le sentiment d’injustice ressenti face à un monde où la vérité se cache 
derrière des voiles opaques. Chaque pas vers la lumière semble révéler une nouvelle 
illusion, plongeant l'individu dans un cycle de désillusion. Cependant, une flamme 

intérieure persiste, une volonté de continuer, même si le chemin est flou. Il est question 
d’un destin marqué par la perdition, mais aussi d’une quête dont l’essence pourrait 

résider non pas dans la découverte finale, mais dans l’acte même de chercher. 

Finalement, le poème se termine sur une lueur d’espoir, où la conviction persiste 
malgré l'incertitude, suggérant que la vérité pourrait émerger de cette quête 

tourmentée. 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 
Sous-catégorie : Quête Existentielle, Recherche de Vérité, Lutte Intérieure 
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Explication «  L’Eveil Silencieux » 

Ce poème, décrit une approche pacifique face aux conflits et aux injustices. Plutôt que 
de se battre ou de céder à la violence, il évoque un chemin intérieur, une quête de 

transformation personnelle et spirituelle. Le texte souligne que la vraie force réside 
dans la maîtrise de soi et dans l’éveil de la flamme intérieure, loin des idéaux 

traditionnels de guerre et de confrontation. Il oppose l'agitation extérieure et les 
batailles incessantes à un travail subtil, presque invisible, mais bien plus puissant. 

L’individu choisit une voie de paix, suggérant que le changement véritable ne viendra 
pas des conflits, mais d'une élévation spirituelle, en construisant silencieusement un 

nouveau chemin pour l'avenir. 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Éveil spirituel, Transformation Personnelle, Recherche de Paix 
Intérieure 

 

 

Explication « La Mort qui Attend » 

 
Le poème aborde l'inévitable confrontation avec la mort, un sujet qui obsède l’individu. 

Malgré ses tentatives pour l'oublier ou la fuir, l'ombre de la mort reste présente, 
silencieuse et immuable. Le texte explore la peur existentielle et la prise de conscience 

de la fragilité de la vie. L’individu oscille entre la fuite et l'acceptation, tout en sachant 
que la fin est toujours là, prête à le rattraper. Cette réflexion sur la mortalité met en 

lumière l’impuissance face à ce destin inéluctable. 

 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Réflexion sur la Mortalité et la Peur de la Mort 
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Explication : « Vers l’Authentique » 

Ce poème explore le chemin vers une authenticité profonde et personnelle, où 
l'individu, à travers les illusions et les échecs, parvient à embrasser sa fragilité et à 
accepter son humanité. Il nous invite à abandonner les masques, à cesser de courir 
après des mirages éphémères, et à réécrire notre propre histoire avec sincérité et 

vulnérabilité. L'authenticité devient ici le guide pour construire un monde plus vrai, 
où chaque pas, chaque expérience, façonne une nouvelle version de nous-mêmes, en 

constante évolution. 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : La quête de Sens et L'Authenticité Personnelle 

 

 

Explication «  L'Écho des Illusions » 

Le poème reflète le voyage spirituel et émotionnel traversé par l'individu. Il 
rassemble les différentes illusions qui l’ont séduit et trompé tout au long de sa 
quête, tout en abordant ses désillusions face à la réalité, les conflits internes et 
les espoirs fragiles. Chaque illusion, chaque désillusion devient une étape vers 

une compréhension plus profonde, menant finalement à un appel à 
l'authenticité. Ce poème incarne l’évolution personnelle, où le protagoniste fait 

face à ses contradictions et ses faux-semblants pour embrasser sa véritable 
nature. 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Quête Spirituelle, Désillusion, et Chemin vers l'Authenticité 
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Explication : « La Grande Illusion des Thèmes en Pleine Face » 

Le poème est une satire ironique qui confronte de manière absurde et humoristique les 
différentes illusions, angoisses et quêtes personnelles abordées dans les poèmes 

précédents. Chaque thème personnifié incarne une illusion ou un conflit intérieur qui 
envahit brutalement l'individu, provoquant une cacophonie existentielle. À travers un 
ballet de dialogues comiques, chaque illusion tente d'imposer son propre chaos, mais à 
la fin, c'est la quête d'authenticité qui cherche à percer, bien que cela implique de faire 
face à la douleur de la vérité. Le poème tourne en dérision les luttes individuelles avec 

les concepts d’égo, de quête de sens, de conformité sociale, de peur de l’inconnu et 
d'illusion, tout en montrant que, malgré tout, il y a un espoir d'authenticité. 

Thème : Illusion, Individualité Introspective 

Sous-catégorie : Confrontation des Illusions avec la Vérité Intérieure et La Quête 
d’Authenticité 
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Classement des Thèmes Abordés Classés par Catégories 

 

Explication sur la classification des thèmes abordés 

Dans cette section, vous trouverez une classification des thèmes explorés dans 
les poèmes, conçue comme une carte pour naviguer dans les problématiques 

individuelles et collectives évoquées dans cette œuvre. 

Au départ, cette classification s’est construite à partir de ma propre analyse du 
contenu de chaque poème, en me concentrant sur les émotions, les idées et les 
réflexions qu’ils dégageaient. Cependant, pour aller plus loin et enrichir cette 

analyse, j’ai décidé de collaborer avec une intelligence artificielle. 

En lui expliquant mon objectif et ma méthode de travail, l’IA a permis 
d’apporter une perspective complémentaire. Elle a identifié des thèmes que je 

n’avais pas initialement perçus, élargissant ainsi la portée de cette 
classification. Ce processus collaboratif a donné naissance à un référencement 
qui est à la fois le reflet de ma sensibilité en tant qu’auteur et le résultat d’une 

exploration analytique plus poussée grâce à l’IA. 

Ce travail vise à ouvrir des portes pour une réflexion plus approfondie, qu’elle 
soit personnelle ou sociétale. Il invite les lecteurs à revisiter les poèmes sous un 

autre angle et à découvrir des liens insoupçonnés entre les différentes 
thématiques abordées. 

 

1. Catégorie : Spiritualité et Quête intérieure 

• Quête spirituelle et désillusion (Échos de l'Égaré) : La recherche spirituelle qui 
mène à la confusion et à la déception. 

• Perte de soi dans la spiritualité (Échos de l'Égaré) : L’individu se perd dans des 
pratiques spirituelles et s’éloigne de son chemin personnel. 

• Obsessions mystiques (Échos de l'Égaré) : L'obsession de guérir spirituellement, ce 
qui devient une source de souffrance. 

• Illusion de l’éveil spirituel (Échos de l'Égaré) : La croyance erronée qu’il existe un 
chemin clair vers l’éveil spirituel. 

• Scepticisme envers les doctrines spirituelles (Échos de l'Égaré) : Questionner 
l’efficacité des pratiques spirituelles et ésotériques. 

• Éveil spirituel (L’Éveil silencieux) : Une transformation intérieure qui repose sur 
la paix et l’élévation spirituelle. 

• Transformation personnelle (L’Éveil silencieux) : Choisir un chemin pacifique et 
introspectif pour une évolution personnelle. 



P a g e  | 84 

 

• Recherche de paix intérieure (L’Éveil silencieux) : La paix intérieure est vue 
comme une alternative à la violence extérieure. 

• Vision de renouveau (L’Éveil silencieux) : Un avenir spirituel fondé sur des 
valeurs élevées et harmonieuses. 

• Quête existentielle (L'écho de la quête) : L'obsession de chercher une vérité cachée, 
un sens à la vie. 

• Persistance malgré l’incertitude (L'écho de la quête) : Continuer la quête malgré 
le fait que la vérité reste hors de portée. 

• Sens caché dans la quête (L'écho de la quête) : Le processus de recherche pourrait 
contenir la vérité, pas la destination finale. 

• Fuite et quête de sens (L’Homme Voilé) : Une lutte constante pour découvrir une 
vérité cachée, un chemin vers la compréhension de soi. 

• Perte de soi (L’Homme Voilé) : Se perdre dans une quête infinie, à travers des 
illusions qui empêchent de voir la réalité. 

2. Catégorie : Désillusion et Réalité 

• Désillusion face à la réalité (Illusion Douce, Vérité Qui Rugit) : Le contraste 
entre l'illusion d'un monde parfait et la dure réalité adulte. 

• Impact des rêves brisés (Illusion Douce, Vérité Qui Rugit) : La souffrance causée 
par la confrontation à une réalité plus dure que les rêves d'enfance. 

• Le prix de l'illusion (Illusion Douce, Vérité Qui Rugit) : Les blessures 
émotionnelles provoquées par les illusions trompeuses. 

• Cycle d'espoir et de désillusion (La Danse des Illusions) : Le va-et-vient entre 
l'espoir d'une vérité et la déception qui en découle. 

• Illusions comme mirages (La Danse des Illusions) : Les promesses trompeuses qui 
disparaissent lorsqu’elles sont approchées. 

• Perte d'innocence (La Désillusion de l’Enfant) : La transition entre l'innocence de 
l'enfance et la réalité du monde adulte. 

• Confrontation à la réalité (La Désillusion de l’Enfant) : Rencontre avec des 
vérités dures comme la trahison et l’échec. 

• Désillusion des croyances d'enfance (La Désillusion de l’Enfant) : Les idéaux 
d'enfance comme la paix et la richesse sont déconstruits. 

• Cicatrices émotionnelles (La Désillusion de l’Enfant) : Certaines blessures restent 
gravées à jamais, malgré le temps. 

• Illusions dès l’enfance (L'Écho des Illusions) : Les croyances forgées dans l'enfance 
se brisent au fil des expériences 

3. Catégorie : Connaissance et Maîtrise 

• Limites de la connaissance humaine (Illusions du Savoir) : Le savoir humain est 
limité et souvent incomplet. 

• Illusion de maîtrise (Illusions du Savoir) : Croire que l'on maîtrise la vérité, alors 
que cette maîtrise est une illusion. 

• Manipulation par la conviction (Illusions du Savoir) : Utiliser la conviction pour 
manipuler les autres en leur faisant croire en des vérités fragiles. 
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• Ignorance et aveuglement (Illusions du Savoir) : La tendance à enseigner ou à 
convaincre malgré ses propres limites. 

• Quête inachevée de la vérité (Illusions du Savoir) : La quête infinie de savoir, 
pleine d’incertitudes et de vide. 

• Illusion de la liberté (L'Écho des Illusions) : Nos choix sont souvent dictés par des 
forces invisibles ou des normes, créant une illusion de liberté. 

 

4. Catégorie : Résilience et Persévérance 

• Résilience malgré les échecs (La Danse des Illusions) : L’individu continue de 
rêver et d’espérer malgré les nombreuses désillusions. 

• Persévérance et espoir (Autosabotage) : La capacité de surmonter l'autosabotage 
en embrassant l'espoir et la force intérieure. 

• Acceptation de l’imperfection humaine (Au-Delà de l’Espoir) : Apprendre à 
vivre avec ses doutes et ses erreurs, sans chercher la perfection. 

• Résilience et courage face à l’incertitude (La Peur de l'Inconnu) : Embrasser 
l'inconnu pour grandir malgré la peur. 

• Créativité dans la perdition (L'Écho des Illusions) : Même dans le chaos, une 
lueur de créativité persiste et peut ouvrir un chemin. 

• Souffrance et résilience (L'Espoir, Fil Tendu) : Même si l’espoir peut détruire, il y 
a une potentialité de renouveau. 

• Espoir et désespoir (L’Homme Voilé) : L’alternance entre l’espoir et le désespoir 
dans une quête épuisante. 

 

5. Catégorie : Fuite et Lutte intérieure 

• Fuite de soi-même (Après quoi cours-tu ?) : Utiliser des distractions pour éviter 
de se confronter à ses vérités intérieures. 

• Prison mentale et blocage (Autosabotage) : L'autosabotage enferme l’individu 
dans des prisons invisibles, l'empêchant d'avancer. 

• Peurs comme armes (Autosabotage) : Les peurs intérieures utilisées pour se 
freiner soi-même. 

• Lutte intérieure (L'écho de la quête) : Le conflit entre espoir et désillusion, 
renforcé par des illusions à chaque étape. 

• Conflits personnels (Les Contradictions Intérieures) : Chaque réalisation est 
contrebalancée par un conflit interne. 

• Dualité intérieure (Les Contradictions Intérieures) : La lutte entre des 
expériences positives et les blessures passées. 
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6. Catégorie : Paix intérieure et Lâcher-prise 

• Lâcher-prise (Au-Delà de l’Espoir) : Relâcher les attentes pour se concentrer sur 
le présent. 

• Recherche de paix intérieure (Au-Delà de l’Espoir) : Chercher une paix 
intérieure faite d'équilibre et d'acceptation, loin des passions dévorantes. 

• Recherche de paix intérieure (Échos de l'Égaré) : Échapper à l’obsession 
spirituelle pour retrouver un équilibre entre le passé et le présent. 

• Recherche de paix intérieure (L’Éveil silencieux) : Une transformation 
intérieure et spirituelle sans recours à la violence. 

• Acceptation progressive (La Mort qui Attend) : L'acceptation inévitable de la 
mort, malgré la peur qu'elle suscite. 

7. Catégorie : Amour et Validation extérieure 

• Quête de l’amour et de la validation extérieure (Après quoi cours-tu ?) : Chercher 
à être aimé et validé par des relations superficielles ou par l'image que l'on 
projette. 

• Critique de l’idéal d’amour inconditionnel (Au-Delà de l’Espoir) : Remettre en 
question l'idée de l'amour inconditionnel comme un idéal inatteignable. 

8. Catégorie : Conflit avec soi-même 

• Lutte contre soi-même (Autosabotage) : L’autosabotage comme un ennemi intime 
que l'individu doit affronter. 

• Illusion de l'échec (Autosabotage) : L'autosabotage n'est qu'une illusion à dissiper 
en reconnaissant ses propres forces. 

• Conflit intérieur (La Peur de l'Inconnu) : La tension entre le désir de grandir et 
la peur de l'échec ou du jugement. 

• Conflits personnels (Les Contradictions Intérieures) : Conflits constants entre 
paix, amour, liberté, et les blessures passées 

 

9. Catégorie : Mort et Temporalité 

• Confrontation avec la mortalité (La Mort qui Attend) : La conscience de la mort 
comme une présence inévitable. 

• Fuite et déni (La Mort qui Attend) : Tenter de fuir ou d'ignorer la réalité de la 
mort. 

• Fragilité de l’existence (La Mort qui Attend) : Réflexion sur la temporalité et la 
finitude de la vie humaine. 
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Futurs métiers de l’Ère du Verseau 

Explication sur les Futurs métiers de l’Ère du Verseau 

Cette section propose une réflexion sur les métiers potentiels qui pourraient 
émerger dans l’Ère du Verseau, en réponse aux évolutions sociétales, 

technologiques et spirituelles évoquées dans ce livre. 

Au départ, cette réflexion s’est construite sur mes propres observations et 
intuitions quant aux besoins et défis à venir. Cependant, pour enrichir cette 
vision, j’ai collaboré avec une intelligence artificielle. En lui décrivant mon 

objectif et ma méthode, elle a apporté une perspective complémentaire, 
identifiant des idées et des métiers que je n’avais pas envisagés. 

Ce processus collaboratif a permis de créer une liste qui combine ma sensibilité 
personnelle et une exploration analytique élargie, grâce à l’IA. Mon ambition 
est d’ouvrir des portes sur des scénarios futurs, invitant à la réflexion sur les 

transformations à venir et les solutions qu’elles appellent. 

 

1. Architecte de Réalités Intérieures 

• Inspiration : Quête spirituelle, paix intérieure, résilience 
• Rôle : Ces professionnels aident les individus à structurer leurs mondes 

intérieurs, à bâtir des sanctuaires mentaux, et à naviguer dans leur propre 
conscience pour surmonter leurs conflits spirituels ou émotionnels. Ils créent des 
« réalités intérieures » où la guérison, l'auto-exploration, et la transformation 
peuvent avoir lieu. 

2. Démystificateur d'Illusions Sociales 

• Inspiration : Désillusion de l’enfance, illusions sociales, quête de liberté 
• Rôle : Les démystificateurs d’illusions analysent et déconstruisent les normes 

sociales, les fausses croyances, et les attentes sociétales qui emprisonnent les gens 
dans des comportements contraints. Leur travail est de « réveiller » les individus 
à une nouvelle vision plus authentique de leur existence. 

3. Facilitateur de Quêtes Intérieures 

• Inspiration : Quête existentielle, lutte intérieure, spiritualité 
• Rôle : Ce métier consiste à guider des personnes dans leurs explorations 

profondes de leur âme et de leur identité. Les facilitateurs conçoivent des 
parcours sur mesure, incluant méditations guidées, rituels, et introspections 
pour aider les gens à trouver des réponses à leurs questions existentielles. 
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4. Libérateur d'Énergies Créatives 

• Inspiration : Conflit entre l’ego et la créativité, blocages créatifs, chaos de 
l'inspiration 

• Rôle : Ces experts travaillent avec des individus ou des groupes pour libérer leur 
potentiel créatif. Ils organisent des séances immersives où l'on apprend à 
dépasser les blocages de l'ego pour retrouver une créativité fluide et organique. 
Ils peuvent aussi intervenir dans des milieux corporatifs pour libérer des 
énergies innovantes. 

5. Technicien de Déconstruction d’Illusions 

• Inspiration : Illusions du savoir, désillusion sociale, éveil spirituel 
• Rôle : Avec une approche scientifique, ces techniciens analysent et identifient les 

illusions et les croyances limitantes qui freinent l’évolution de l’individu ou 
d’une société. Ils utilisent des outils d'analyse cognitive et philosophique pour 
clarifier la réalité cachée derrière des perceptions erronées. 

6. Chirurgien de l’Ego 

• Inspiration : Conflits personnels, dualité intérieure, autosabotage 
• Rôle : Ces chirurgiens travaillent dans l’esprit, non pour opérer sur le corps mais 

pour « retirer » ou « ajuster » des parties de l'ego qui causent souffrance et 
confusion. En rétablissant un équilibre entre l’ego et la conscience, ils permettent 
aux individus de s’épanouir sans les limitations causées par les blocages 
mentaux. 

7. Cartographe des Mondes Intérieurs 

• Inspiration : Fuite intérieure, quête de sens, éveil silencieux 
• Rôle : Ces professionnels élaborent des « cartes » personnalisées des mondes 

intérieurs des gens, en explorant leur psyché, leurs émotions et leurs rêves. Ils 
dessinent des trajectoires d’exploration spirituelle, mentale ou émotionnelle, 
permettant à chacun de mieux naviguer dans ses propres labyrinthes. 

8. Guide des Transitions Intérieures 

• Inspiration : Passage de l’innocence à la prise de conscience, transformation 
spirituelle 

• Rôle : Ces guides accompagnent des individus dans des phases de transition, 
qu’elles soient spirituelles, émotionnelles, ou existentielles. Ils aident à accepter 
les pertes d'illusion, à transformer les peurs et à passer d’une étape de vie à une 
autre en douceur. 
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9. Alchimiste de la Réalité 

• Inspiration : Acceptation de l’imperfection humaine, illusion douce, quête de 
vérité 

• Rôle : Ces alchimistes transforment les perceptions négatives en opportunités 
créatives. Ils apprennent aux individus à prendre des événements perçus comme 
des échecs ou des désillusions et à les « transformer » en quelque chose de 
bénéfique pour leur croissance spirituelle et mentale. 

10. Thérapeute de l’Échec Illuminé 

• Inspiration : Autosabotage, illusion de l'échec, résilience 
• Rôle : Le thérapeute de l’échec aide les individus à voir leurs échecs sous un 

nouveau jour. Il enseigne à embrasser les erreurs comme des chemins vers 
l’illumination, et à les comprendre comme des étapes nécessaires sur la voie de 
l’épanouissement personnel. 

11. Ingénieur de la Créativité Collective 

• Inspiration : Conflits créatifs, résilience, ego et créativité 
• Rôle : Ces ingénieurs facilitent la création de projets collaboratifs où chacun 

apprend à mettre de côté son ego pour créer en harmonie avec les autres. Ils 
forment des équipes à devenir des unités créatives fluides, capables de s'adapter 
à tous types de projets innovants. 

12. Explorateur des Limites Invisibles 

• Inspiration : Peur de l’inconnu, frontière entre l’illusion et la vérité, quête de 
l’authenticité 

• Rôle : Ces explorateurs repoussent les frontières mentales et existentielles, aidant 
les individus à identifier et dépasser les limites invisibles de leur propre esprit. 
Ils forment à la navigation dans des zones inconnues de soi pour surmonter 
peurs et doutes. 
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13. Technologue de l'Éthique Fluidique 

• Inspiration : Conflit éthique, prison de l’éthique, dualité intérieure 
• Rôle : Spécialisés dans la gestion des dilemmes moraux complexes, ces experts 

conçoivent des approches flexibles et adaptables pour guider les individus ou 
organisations à naviguer des choix éthiques en constante évolution, tout en 
restant fidèles à des valeurs humaines. 

14. Consultant en Dérision Existentielle 

• Inspiration : Désillusion, absurdité de la quête, humour spirituel 
• Rôle : Ces consultants aident à aborder les questions existentielles avec humour 

et légèreté. Ils déconstruisent les drames de la vie pour en faire des expériences 
légères, aidant les individus à rire de leurs peurs et à adopter un état d’esprit 
plus ouvert et libre. 

15. Médiateur de Réalités Simulées 

• Inspiration : Illusion de la réalité, quête de maîtrise 
• Rôle : Ces médiateurs conçoivent et gèrent des réalités virtuelles ou simulées 

pour permettre aux individus de vivre et explorer des scénarios alternatifs de 
vie, afin de mieux comprendre leurs propres choix dans le monde réel. 
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Message de fin  

Chers lecteurs, 

Après plusieurs années d’introspection profonde, d’isolement intense et de 
recherche de sens, ce projet a vu le jour. Ce qui devait être une aventure 

collective s’est transformé en un parcours solitaire, un défi que je n’imaginais 
pas réaliser seul, et pourtant, page après page, il a pris forme. 

Cette pentalogie est le reflet d’une période de vie marquée par une quête de 
compréhension, une exploration de mes émotions les plus intenses, et une 

confrontation avec les obstacles qui jalonnent le chemin de l’existence. Réalisée 
à des heures tardives, dans le calme de la nuit ou après des journées de travail, 

elle porte les traces de ces moments où la fatigue côtoie l’inspiration. 

L’objectif de ces livres n’est pas de vous offrir des vérités absolues, mais plutôt 
des réflexions, des interrogations et des fragments de philosophie. À travers 

cette œuvre, je partage des pensées et des ressentis nourris par mes expériences 
personnelles. Ce sont des invitations à réfléchir, à voir les choses sous un autre 

angle, ou simplement à se laisser toucher par ce qui résonne en vous. 

Je remercie chacun d’entre vous, lecteurs, d’avoir ouvert cet ouvrage avec un 
esprit curieux et une âme prête à explorer. J’espère que ce livre, et plus 

largement cette pentalogie, saura éveiller en vous des réflexions, peut-être des 
résonances, et pourquoi pas, un début de quête personnelle. 

Merci de votre confiance et de votre temps. Que ces pages puissent, à leur 
manière, contribuer à enrichir votre chemin. 

Cordialement 

Cedric Balon - Hellébore 
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Au commencement 
 

À votre commencement 
 

À notre commencement 

 

Signé : 
 

À l’ère du Verseau 
Hellébore du futur 

À la gloire d’Uranus 

 

 


